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			Jade Bastide 


			
Dvorjack, 
et l’Ame Nature


			Déception…


			Bon.


			Tu es resté chez toi.


			C’est ton choix, je comprends.


			Tu devais être terrifié. Ou terriblement perdu !


			Ma foi…


			Je suis sincèrement désolée pour toi.


			Et en colère aussi !!


			Tu acceptes malgré tout que je continue à glisser des mots sous ta porte ?!


			Au pire jette-les au feu, ça le nourrira…


			J’ai trop besoin de partager avec toi !


			C’est plus fort que moi !


			Ma joie est inconditionnelle, et telle, qu’elle va t’inonder de bonheur,


			peut-être même réussir à t’emporter vers l’inconnu, en terre d’aventourrrs !


			Allez dis oui !


			Lune


			
Espoir !



			Aaaaaaaaaaaaaaaaah !! Je suis tellement contente !


			Ahahahahahahahahaha !


			Tu acceptes les messages ! Merci !


			Hip hip hip !


			C’est un premier pas, pourvu que l’on continue ensemble !


			Je suis franchement soulagée. J’ai eu quelques frayeurs !


			Tu avances à pas de loup, tant mieux, ça me va. Il est sage d’être prudent.


			Dvorjack a un sacré tempérament,


			au final il t’aurait fait mal si tu étais venu directement au rendez-vous.


			En ce moment il perd patience facilement,


			et laisse zéro chance aux moins audacieux.


			Alala… Quel caractère !


			Sois tranquille, je suis là moi et je crois en toi.


			Ça va le faire.


			Garde ta porte entrouverte cette fois-ci,


			j’ai un roman pour toi ! Un vrai de vrai !


			Ça part dans tous les sens.


			Alors accroche-toi !


			Tu veux ? Ou tu veux pas ?


			À tes marques.


			Prêt… Feu…


			Lune


			PS : Rassure-moi, tu aimes vraiment lire ?! J’ai des dessins aussi, eh eh !


			Le début.


			La lecture t’anime ! Yes ! C’est merveilleux !


			Et tu adores donner ton avis ?! Encore mieux !


			Alors voilà, c’est un peu long, mais je vais te raconter.


			Il faut faire partie de la meute pour partager certaines de nos informations,


			sauf que toi tu en es encore loin.


			Donc je vais t’y préparer, te donner un avant-goût si je puis dire !


			Et te parler de moi, de mon nombril, c’est important.


			Égocentrisme et écocentrisme !


			Tu es d’accord bien sûr !!


			En commençant par te montrer ce que nous faisons.


			Nous les rebelles ! Ahahaha !


			En vrai, c’est moi la plus sauvage.


			Dvorjack dit que je suis la plus fragile aussi. Ça, ça m’énerve !


			Et alors, c’est grave ?! Pfff…


			Sûrement parce que je suis petite.


			Bref !


			On aime le slam, le rap, le rythme saccadé.


			Je te mets dans l’ambiance !


			Le refrain est en pentasyllabes, et les couplets en octosyllabes.


			T’as compris ?!


			Cinq, et huit.


			Are-you ready ?!


			Roulements de percussions… !


			Donne de la voix ! Eh oui on commence en tempo !


			Chante le Dvorjack’s Song !


			REFRAIN


			C’est l’hymne de Dvorjack,


			C’est l’hymne du mouvement.


			C’est l’hymne de Dvorjack,


			C’est l’hymne de l’avant.


			COUPLET 1


			Elle te dévore et on l’adore.


			Menu haché prédécoupé.


			Sois-tu adhères soit tu prends l’air.


			Conscient responsable engagé,


			C’est bon ici t’as tout gagné !


			REFRAIN


			COUPLET 2


			Main dans la main soyons malins.


			Laisse les négoces pour les vieux schnocks.


			Porte ta pensée assume tes faits.


			À toi de voir si tu fais l’affaire,


			Au choix y a l’État pour Enfer !


			REFRAIN


			COUPLET 3


			Place ton regard enlève le fard.


			Pèse tes mots envoie le flot.


			Ce qui restera ce sont tes pas.


			Y a pas que le sang dans tes veines,


			Y coule ta hargne et elle est reine !


			REFRAIN


			COUPLET 4


			Danse la vie en mode Wi-Fi.


			Se connecter c’est s’entraider.


			Générations révolutions.


			Observe plus haut observe plus loin,


			Refuse net d’être un pantin !


			REFRAIN


			COUPLET 5


			Racines en terre de caractère.


			L’identité c’est pas inné.


			Pour un beau fruit faut du génie.


			Plante de la graine sans OGM,


			Tes enfants te diront je t’aime !


			REFRAIN


			C’est l’hymne de Dvorjack,


			C’est l’hymne du mouvement.


			C’est l’hymne de Dvorjack,


			C’est l’hymne de l’avant.


			END DE LA CHANSON


			
Le feu de camp,



			C’est la place où il faut être ! On adore y pousser la voix et danser tribal !


			Olé holà ! J’adore ! L’énergie est palpable, c’est transcendant !


			Les guerriers voyageurs sont passés il y a quelques mois,


			et ils avaient adoré l’air ! Et toi t’en penses quoi ??!


			D’ailleurs c’est réellement devenu leur hymne. Ça alors !


			J’aimerais bien partir avec eux.


			J’ai préparé mon baluchon pour la prochaine fois.


			Ils sont de passage de temps en temps, mais sans jamais prévenir.


			C’est impoli et sans gêne ! Comme si tout leur était permis ! Non mais !


			Dvorjack les accompagne parfois. La chance !


			Je m’en fiche, je m’imposerai à eux, c’est comme ça.


			Je sais me faire respecter,


			et crois-moi, je suis plus sanguinaire que toute leur troupe réunie.


			Ils seront forcés d’accepter. C’est dit !


			Sauf que Dvorjack m’a un peu affiché devant tout le monde,


			lors de l’assemblée sous les étoiles…


			Depuis j’ai peur de déplaire…


			surtout au guerrier tête de panthère et patte de lys… mon Mazal.


			Tu vois, moi je préfère le lâcher-prise de la danse, plutôt que les sujets sérieux.


			Là je dois faire preuve de concentration. C’est difficile pour moi,


			aïe aïe aïe, extrêmement périlleux…


			Dvorjack me teste, c’est sa façon de m’encourager.


			Il m’avait demandé de faire un discours salutaire la fameuse nuit étoilée,


			devant les guerriers voyageurs et notre meute au grand complet. Olala…


			J’avais pu me préparer heureusement !


			Mais je me souviens très bien dans quel état j’étais avant le moment fatidique.


			J’avais le cœur qui battait la chamade et la bouche nerveusement sèche. M’exprimer à voix haute… Dur dur !


			J’ai dû boire toute l’eau de la cascade pour me désaltérer, une soif !


			Attention ! Je vais te faire lire mes paroles.


			Et te prouver à quel point je peux être convaincante ! Ahahahahahahahahaha !


			Rigole, rigole, j’aimerais t’y voir !


			
Hum hum…



			Je m’exprime directement sous l’étoile Polaire, notre guidance.


			…


			En commençant par vous dire, qui je suis, ce que je veux et pourquoi je le fais. 
Si cela vous intéresse, si vous vous sentez concernés,


			si cela résonne en vous comme cela vibre en moi.


			Mon nom est Lune,


			j’ai une énergie équivalente à un rayon,


			ensemble nous sommes solaires.


			Oui je sais, je peux être légèrement cuculand dans mes propos.


			Soit.


			Mais j’utilise des mots qui peuvent être les vôtres,


			car à mon sens nous sommes tous reliés,


			nous sommes l’expansion d’un noyau commun.


			Je suis née dans un Monde où la Nature m’époustoufle,


			je suis totalement connectée à cet essentiel.


			J’ai grandi dans une société formatée par l’Homme, et à mon sens, achevée.


			Je suis libre de prendre mes responsabilités,


			et de choisir de changer cette société que je rejette en partie profondément, en commençant à mon échelle.


			Car nous sommes les générations qui apportons la lumière,


			et qui éclairons les futures.


			Certes, nous avons du chemin à faire, mais nous le faisons ensemble,


			et c’est ensemble que nous sommes le mieux accompagnés,


			c’est ensemble que nous échangeons,


			que nous apprenons et que nous grandissons.


			J’ai confiance en nous.


			Car cette obscurité, nous révèle.


			Aujourd’hui je m’exprime,


			difficilement c’est certain,


			alors soyez gentils.


			Mes mots sont un souffle d’énergie,


			qui engendrent du mouvement, pour dynamiser et aller de l’avant.


			À travers cet élan je cherche à rassembler,


			rassembler des personnes sensibles et engagées,


			qui ont besoin et envie de remettre en question, d’analyser,


			de penser autrement et de construire un nouveau chez nous.


			Ensemble c’est possible, il suffit d’y croire et de le vouloir.


			Je veux que nos enfants soient heureux et grandissent épanouis,


			qu’ils soient bien accueillis, aimés et écoutés,


			qu’ils libèrent en conscience leurs talents


			et créent des œuvres extraordinaires à leur tour !


			Nous sommes aussi des enfants,


			des enfants malmenés,


			qui avons dû nous adapter tant bien que mal à une société corrompue.


			Nous avons réussi à nous éveiller malgré nos chaînes,


			des chaînes que nos ancêtres se sont attachés eux-mêmes,


			par peur d’un élément : leur Liberté.


			Car oui, la Liberté fait peur à quiconque,


			car pour la vivre pleinement,


			il faut être un être conscient, responsable et engagé.


			Sortir de l’ignorance. Et cela, ça s’apprend.


			Ayons confiance, en tant qu’Etres libres et intelligents,


			c’est notre salut.


			Bien.


			Maintenant veuillez m’excuser…


			mais personnellement j’ai drôlement soif,


			et pas que d’eau !


			Santé !


			Odeur de brûlé ?


			La fête avait duré,


			puis quelques jours après, un incendie avait ravagé la forêt.


			Tout le monde était parti éteindre le feu.


			J’étais restée toute seule.


			À bouillir sur place.


			Une enragée.


			Dvorjack avait demandé aux fées de me faire les pansements


			pendant son absence.


			Tu parles…


			Ce sont des chipies !


			C’était encore plus oppressant pour moi !


			Quelle idée j’avais eu de grimper en solo les falaises !


			Je m’étais retrouvée tout en bas dans le ravin, inconsciente, le nez éclaté.


			Quand on veut prendre de la hauteur, mieux vaut canaliser sa fougue.


			Grrrrrrrr !


			J’avais eu droit à de beaux sermons, évidemment.


			Oh ça va !


			J’avais plus qu’à me regarder dans le miroir


			pour voir à quel point j’étais fracassée du ciboulot.


			J’en faisais un de beau Cyrano !


			À croire que mon idéalisme prenait l’eau…


			Tu penses ?!


			Non non non. Je refuse !


			Je suis réaliste et j’allais, j’allais, j’allais pleurer un peu,


			et après ça passerait.


			J’ai beaucoup pleuré en réalité.


			J’ai créé des torrents.


			Dvorjack avait fini par revenir, et j’avais passé toutes mes nuits à dormir


			tout contre son torse blanc et ses longs poils noirs,


			comme lorsque j’étais enfant.


			C’est le meilleur endroit au monde, où l’on se sent en sécurité et écouté.


			Petite, c’est lui qui surveillait mon berceau,


			c’est lui qui montait la garde à côté de ma poussette,


			c’est lui qui se dressait sur ses pattes arrières et posait celles de devant


			sur les épaules des inconnus qui s’approchaient de trop près,


			c’est lui qui jouait avec moi en me suivant dans mes mondes imaginaires,


			c’est lui qui courait à mes côtés aussi vite que l’éclair à travers les bois,


			c’est lui qui m’inventait des histoires farfelues


			de chasse au trésor, de dinosaures et de plumes d’Indiens tout en un,


			c’est lui qui acceptait mes folies casse-cou les plus incroyables et dangereuses,


			c’est lui qui dérobait les goûters quand j’étais punie.


			Dvorjack était là à chaque retour de cartable,


			un objet de décoration à mon sens.


			Je détestais l’école, perte de temps. J’y allais même en pyjama pour te dire…


			Mais j’adorais les récréations, surtout les jeux avec les copains !


			Qu’est-ce qu’on était inventifs !


			Le seul hic, c’est que j’étais une mauvaise perdante, une vraie tête dure.


			Alors il fallait gagner et essayer d’être meilleure, aha !


			Y a que dans la cour que j’étais un numéro,


			en classe j’étais surtout près de la fenêtre,


			avec un temps de retard à chaque levée d’ardoise.


			Assis, assis, assis. Quelle angoisse !


			Tu m’étonnes qu’on est le derrière tout aplati !


			Récemment j’ai retrouvé une de mes dissertations de primaire,


			bourrée d’erreurs d’orthographe.


			C’est un euphémisme !


			Pourtant c’était en mathématiques que j’étais la plus mauvaise…


			Ahahahahahahahahaha !


			Je suis étonnée d’avoir conservé ce bout de papier chiffonné.


			Je suis sûre que tu te demandes ce que j’avais bien pu écrire à cette époque.


			Moi aussi !


			Je te passe le petit mot couleur rouge vif, en haut à droite de la copie.


			De la part du maître. Très peu flatteur.


			Tout comme la note affichée, à la hauteur de son jugement.


			Sceptique.


			Expression écrite.


			 Qu’est-ce que l’Éducation actuelle représente pour vous ?


			Votre réponse argumentée :


			Si jeu vou di la vérité vou zalé meu métr une movéz note.


			Alor cé anonime.


			Éducation cé pa joli com mo


			parceu qeu un animal il é plu zeureu de or é ssen léss.


			E moua ossi daïeur.


			Si javé leu droua jeu sseré pa la.


			Mé on ma di keu cé obligatouar, c vré ?.


			Pourkoi cé ki ki désside pour moua ?


			Jeu men nui avek vou meussieu.


			C pas rigolo é c trisste détre anfermé lontan.
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